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sables étaient traités avec mépris par
tats comme pure invention.

Mais voici qu'une dame ni plus ni
pectable que des milliers d'autres, i
le privilège décrire dans le 'mes
vient conirmer ce que l'on savait de

temps. Aussitót le Globe courbe la té

re qu'il uut une enquête sévore et le

ment laisse présentir qu'il va agir.
Car les ministres, qui se fiEh'ut de

tisas au Cimada, ne peuvent se pass

veurs dle 'opiion publique anglaise.
En vérité, en vérité, l'impérialism

grande chose.

Le Style Epistol
On nous comnnuique la lettre suiv

par un enfant de ieul' anîs, élève d'u
tion située aux en virons de Montréal

Nous supposons que l'auteur de l
bien réellement l'élève, iais qu'il le
nons importe peu. Ce qui nous intér
cest de conseiller aux reporters (le L

de la /r'cssc de lire attentivement·ce
du'uvre de style épistolaire. ils n

perdre et tout à gagner a 'et te leeuti
prendront des choses qu'ils ignorent,
ue aoase sériense de la lettre,
peut-tre par s'aper'cvoir que leurs
été laientablemlîent négligées.

Voici la lettre en question:

0O
Chers Parents,

Déjà un mois s'est écoulé depuis
des classeb. Je suis heureux de vous
temps passe très vite au colège. La
si bien remplie que le soir vous pre
par surprise. Pour l'élève par'sseux,
collège a bien quelque chose de nou
pour l'élève .ltudieux c'est un vinai
bonheur. Nous comuençons ce somr
reraite (le deux jours. Je vais en pr
demander à Dieu (le vous bénir.

Agréez, chers pareits, l'hommage r
et lilhal (le votre petit enfant.

nos poten-

moins res-

mais qui a

le Londres,

puis long.
Le et décla-

N'est-ce pas que c'est bien tourné pour un
gosse de neuf anls ?

NESTOR.

Les fous de St. Severin
gouveine- lais notre dorujr iino lous exprimions

la orMilît quo Vouîvoyé spécial dc la, Pl-esse sur
leurs par- le tatr du crime dt St. Sévérin avait la triste
orei' 1Y fa-anie <'enfiler (les mnots. 'Depuis il a tenu à jus-

tifier sa réputatiou, et les gros titres que l'o
ne est nue prodigue pour ses rapports prouvent que la di-

rectuonI (ILu journal sait apprécier ses services.
LAnERAL. De lai on ne pouvait miux réussir à rendre

baroque le récit d'uit draine aus'i simple que
pi'folndemlent triste.i1e D a numéro du 5 oeobrc l89s,ýML Ienvoyéaie spécdil nosarile de 'ta etld apauvre

aire' iiLiitaie

au, écrite
le inistitu- Ls quelques paroles que votre correspondaut

a pua ii ari'.u'li (lit-il, 'idiquent pas que la

1 cure ete moine soit réelleilicnit folle. ses réponses coui-

soit ou non ave nos questions.
sm.Murout Nuus regre'ttons de dire que le fait que les ré-

esse surtout-
, /a/ri oj flonses de la pauvre litanie " coucordaient

luet Uhol' avec les questionîs (le lVenvoyé spécial ne prouve
arien -outre la théorie qu'elle soit folle.
'ont ri)- D'ailleurs 'eîîvoYè rocolinait lulmme la l'ai-
re. Ie cette M e H Cherche à l'étayer
et s'ils tont
ils liniroit n ivoquant t e des médecins. Mais
études t ceuxci rofuset de -enir à so aide -

4Ils n'*en sont pas encore enièremenit arrivés
à la condlutioni détre eiu présence d'uu cas de
folie. Mýais jusqu'ici, leurs dmrhsdans cette

'c. 189S. direction ont été heureuses. Tel que votre cor-
respoudaiut le (lisait hier. N. lo Dr Nadeau a la

l'ouvert ure preuve de quehîucs cas de folie dans la famille
dire que le de la ['cînîne cloutier.
journée est l - eress démarches (les médecins
id toujours dans ni cas selbl ça éid'te encadré.
la vie (le
otone, niais luis le vuré se tourne cont'e le corr.aspoudant

séjour d et exprime son opinion que Mine Olontier a cer-
une petite n e crime l un moment d'aliénation men-

oliter pour tale

'espectueux Voici uaintenant une scèle de Moeurs reli-
gieuses qui mérite les honneurs de la reproduc-


